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FAITS SAILLANTS 

 Situation de la campagne agro-pastorale dans la région de l’Est: les activités de la campagne agricole ont été 
caractérisée par la fin des récoltes des produits maraîchers et la poursuite des travaux préparatifs de la 
campagne agricole de saison pluvieuse notamment le dépôt de la fumure organique, le défrichage des champs, le 
désherbage, le dressage des animaux de trait, le transport des engrais et les activités de CES/DRS sur les 
parcelles. 

 Situation des produits agricoles sur les marchés: au niveau national, il est observé une stabilité des prix pour le 
maïs blanc et une légère hausse de 2% pour le mil local et de 3% pour le sorgho blanc au cours du mois de mai 
2017 comparés à ceux d’avril 2017. Au niveau de la région de l’Est, les prix des principales céréales (mil, sorgho 
et maïs) ont connu des hausses de l’ordre de 1 à 6% dans les provinces de la région sauf dans la Kompienga où 
des baisses sur les prix du sorgho (-7%) et du maïs (-7%) sont constatées. 

 Situation alimentaire des ménages :, la situation alimentaire des ménages semble être globalement satisfaisante 
dans la région mais reste précaire dans la Gnagna, la Kompienga et le Gourma. L’approvisionnement des 
marchés est jugé bon dans les provinces et est majoritairement assuré par les commerçants locaux. 

Situation alimentaire des ménages 

 Suivi de la campagne agro sylvo pastorale 

Les activités de production agricole au cours du mois de mai ont été marquées par la fin des récoltes des produits 
maraîchers et la poursuite des travaux préparatifs de la campagne agricole de saison pluvieuse notamment le dépôt 
de la fumure organique, le défrichage des champs, le désherbage, le dressage des animaux de trait, le transport des 
engrais et les activités de CES/DRS sur les parcelles. On assiste à une distribution des semences de coton aux coton-
culteurs dans les provinces de la Tapoa et de la Kompienga par les agents de la SOCOMA en vus de la préparation 
de la campagne. Certains producteurs ont déjà réalisé quelque semis de sorgho dans les zones humides (bas-fonds) 
dans la Gnagna, dans la Kompienga et dans le Gourma. Pour les producteurs et les services en charge de 
l’agriculture, l’installation de la campagne agricole est jugée tardive comparativement à l’année passée dans la 
province du Gourma, la Gnagna au regard de l’installation tardive de la pluie. 

L’activité pluvieuse orageuse débutée en avril s’est poursuivie au cours du mois de mai dans toutes les provinces de 
la région où intervient Action Contre la Faim. En effet, on note que toutes les communes de la province du Gourma 
ont enregistré des pluies au cours du mois de mai. Le cumul pluviométrique mensuel varie de 34,9 mm à Diabo à 
120,5 mm à Yamba et le nombre de jour de pluie dans le mois est de 3 à 7 jours. Comparativement à la même 
période de l’année passée, on note que tous les postes pluviométriques de la province sont excédentaires sauf le 
poste de Diabo qui enregistre un déficit de 60,1 mm d’eau. Aussi, le cumul saisonnier est toujours déficitaire à 
Diabo. Dans cette province du Gourma, il a été observé la survenue d’une tornade le 11 Mai 2017 dans la commune 
de Diapangou qui a touché 457 personnes dont 68 hommes, 118 femmes et 179 enfants. 
Au niveau de la Gnagna, toutes les communes ont enregistré au moins deux pluies et le nombre de jours de pluie au 
cours du mois de mai varie entre 3 à 4 jours. Le cumul pluviométrique mensuel est déficitaire dans toutes les 
communes sauf dans la commune de Manni où on enregistre un excédent de 24,8 mm d’eau. Par contre, le cumul 
saisonnier est déficitaire dans tous les postes pluviométriques de la province. 
Dans la province de la Kompienga, le cumul pluviométrique mensuel est excédentaire seulement à Pama (7,3 
mm).Par contre, pour le cumul saisonnier, tous les postes pluviométriques sont déficitaires  avec -106,5 mm dans la 
Kompienga, -19,2 mm à Pama et -74,4 mm à Madjoari.  
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Pour ce qui est de la Tapoa, toutes les communes ont reçu la pluie en dehors de la commune de Partiaga. Le cumul 
pluviométrique mensuel est excédentaire dans tous les postes excepté Logobou et Partiaga. Le cumul 
pluviométrique mensuel varie de 66 mm à Tansarga à 135 mm à Tambaga. Le cumul saisonnier est aussi 
excédentaire dans tous les postes pluviométriques excepté Partiaga et Logobou. 

Au niveau de la pratique de la sylviculture, la collecte du néré et la transformation des graines en soumbala restent 
beaucoup observées dans plusieurs villages de la province de la Kompienga, notamment dans les communes de 
Kompienga et Pama. Les principales activités génératrices de revenus de la période sont la vente des produits 
agricoles, la vente des produits maraichers, la vente des fritures, riz local étuvé, de la volaille, le tissage des pagnes 
traditionnels, la vente du bétail.  

 Le niveau du stock et disponibilité alimentaire 

Globalement, la situation alimentaire des ménages semble être satisfaisante dans la région mais elle reste précaire 
dans la Gnagna, la Kompienga et le Gourma. En effet le stock de céréales disponible dans les ménages dans la 
Gnagna est jugé passable dans toutes les communes sauf dans la commune de Coalla où le niveau des stocks 
paysans est jugé  bon. Dans la Kompienga, le niveau des stocks alimentaires a fortement baissé au niveau des 
ménages pauvres et très pauvres et ces derniers envisagent déjà la vente de bétail pour l’achat des céréales avant la 
forte flambée des prix. Au niveau de la Tapoa, on note une forte baisse des stocks paysans et un besoin important 
de céréales pour les semis en cette période de début de la saison pluvieuse. Mais, la disponibilité est renforcée par 
les boutiques témoins. Par ailleurs, l’approvisionnement des marchés est jugé bon dans les provinces et est 
majoritairement assuré par les commerçants au regard de la baisse des stocks paysans. Dans le Gourma la situation 
alimentaire des ménages reste aussi précaire, la durée de stock est de 2 mois avec 60% des ménages possèdent des 
stocks qui peuvent aller jusqu’aux prochaines récoltes. Par contre 40% des ménages de la province  dépendent des 
marchés. 
Spécifiquement dans la Kompienga, la pêche reste d’actualité et le marché du poisson (fumé, frit, frais) anime 
toujours l’économie de la province. Le Kg du carpe se vend toujours à 1750 FCFA tandis que le Kg du capitaine ou 
des silures reste toujours à 3000 FCFA. On observe aussi la pratique de la pêche dans certains retenues d’eau 
comme à Bougui, Koaré, Tandiari et Fada dans le Gourma où on y rencontre des coopératives de pêcheurs qui 
exercent pleinement cette activité et renforce ainsi la disponibilité du poisson dans la province. 

 Situation pastorale et zoo-sanitaire 

Malgré l’installation progressif de la campagne agricole avec le début de l’activité pluvio orageux en avril, on note 
toujours un déficit du pâturage naturel qui ne favorise pas un bon état d’embonpoint des animaux surtout les bovins. 
Par contre, il est observé une amélioration de la disponibilité de l’eau d’abreuvement grâce aux pluies enregistrées 
dans les provinces. Pour ce faire, le mouvement des animaux du Nord vers le Sud de la Tapoa observé depuis janvier 
à la recherche de meilleures conditions s’est poursuivi avec une très faible intensité. Aussi, il est observé un retour 
des animaux qui étaient en transhumance. Dans la Kompienga et le Gourma, on observe déjà un mouvement de 
retour d’une première vague des transhumants. Au niveau sanitaire, aucun foyer de maladie contagieuse n’a été 
officiellement notifié dans les provinces de la région. Toutefois, on note la présence de certaines maladies comme la 
galle, le tripanozomose pour les bovins et le gastro entérite chez les ovins dans la Kompienga. Cependant, on 
observe des cas de diarrhée des petits ruminants dans la Gnagna et le Gourma. Dans la Tapoa, il a été observé 
quelques cas de la pasteurellose qui n’a pas eu d’effet majeur sur les animaux avec l’intervention des agents des 
services de la santé animale. 

 Situation des prix des principales céréales sur les marchés 

Au niveau national : 

Le prix moyen du kg de la vente au détail du maïs blanc, du mil local et du sorgho blanc s’est établi à 167 FCFA, 215 
FCFA et 180 FCFA respectivement ; comparé au mois d’avril 2017, ces prix connaissent une stabilité pour le maïs 
blanc et une légère hausse de 2% pour le mil local et de 3% pour le sorgho blanc. La situation actuelle des prix 
s’expliquerait en partie par une bonne disponibilité céréalière observée et renforcée par la présence de  la vente des 
céréales à prix sociales. Par rapport à la même période de mai 2016, les prix du maïs blanc connaissent une légère 
baisse de 2% et ceux du sorgho blanc et du mil local connaissent des hausses respectives de 7% et de 8%. 
Comparativement à la moyenne des 5 dernières années, les prix connaissent une stabilité pour le maïs blanc et le 
sorgho blanc et une légère hausse de 2% pour le mil local. 

 

 

 



Page 3 
Action Contre la Faim - Mission Burkina Faso-Note d’information sur la situation alimentaire, nutritionnelle et sanitaire dans la Région 

de l’Est – Période Mai 2017 

Figure 1 : Evolution des prix au détail des principales céréales au niveau national 

 

Source: SONAGESS, Ouagadougou 

 Au niveau de la Région de l’Est 

Globalement, l’analyse comparative des prix des 
principales céréales dans les provinces de la région au 
cours du mois de mai 2017 indique que la Gnagna 
constitue la province où les principales céréales sont plus 
chères dans la région avec un prix de 210 FCFA/kg pour 
le mil, 200 FCFA/kg pour le sorgho et 202 FCFA/kg pour 
le maïs. Au niveau des principales cultures de rente, on 
note aussi que le sésame est plus cher dans la Gnagna 
(527 FCFA/kg), l’arachide plus chère dans la Kompienga 
(490 FCFA/kg), le niébé plus cher dans la Tapoa (377 
FCFA/kg) et le soja plus cher dans le Gourma (305 
FCFA/kg). En comparant les prix de mai 2017 à ceux 
d’avril 2017, il ressort que les prix des principales céréales 
(mil, sorgho et maïs) ont connu des hausses de l’ordre de 1  

 
Source : DPAAH/Gnagna, Tapoa, Gourma et Kompienga. 

à 6% dans les provinces de la région sauf des baisses constatées dans la Kompienga sur les prix du sorgho (-7%) et 
du maïs (-7%). Comparativement à la même période de l’année 2016, les prix des principales céréales (mil, sorgho 
et maïs) sont en hausse de l’ordre de 1 à 10% dans les provinces sauf des baisses du prix du sorgho constatées dans 
la Tapoa (-23%), le Gourma (-12%) et la Kompienga (-13%), des baisses du prix du maïs constatées dans la Tapoa (-
11%) et dans le Gourma (-9%). 

Dans la province de la Gnagna 

Le prix moyen du kg au cours du mois de mai 2017 sur les principaux marchés de la province est de 210 FCFA pour 
le mil, 200 FCFA pour le sorgho, 527 FCFA pour le sésame et 171 FCFA pour l’arachide. Par rapport au mois d’avril 
2017, les prix des principales céréales observent une légère hausse de 2% pour le mil et une hausse de 6% pour le 
sorgho. Les hausses du prix du mil et du sorgho pourraient s’expliquer entre autres par le faite que l’offre des 
céréales sur les marchés est seulement satisfaisante que dans trois communes de la province (Bilanga, Coalla et 
Pièla) et passable dans les autres communes. Le marché de Coalla a été le plus cher de la province pour le mil (305 
FCFA/kg) et le sorgho (250 FCFA/kg). En ce qui concerne le sésame et l’arachide, les prix connaissent 
respectivement une stabilité et une baisse de 7%. Comparés à la même période de l’année passée, les prix du mil et 
du sorgho sont en hausse de 5%. On note que les prix du sésame connaissent aussi une hausse de 6%; Mais celui de 
l’arachide observe une forte baisse de 17%. Comparé à la moyenne des cinq dernières années, on note des légères 
baisses de 2% du prix du mil et du sorgho. 

Tableau 1 : Prix au détail des principales céréales et cultures de rente dans la Gnagna 

Produits Moy. 5ans Mai-16 Avril-17 Mai -17 Var mensuelle Var an. Var 5ans 

Mil 215 200 206 210 2% 5% -2% 
Sorgho 205 191 188 200 6% 5% -2% 
Sésame  nd 497 522 527 1% 6% nd 
Arachide  nd 205 183 171 -7% -17% nd 

Sources: DPAAH, Gnagna 
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Les tendances des prix des principales céréales (mil et sorgho) dans la Gnagna montrent des niveaux de prix qui 
restent en dessous de ceux de la moyenne des cinq dernières années (2012-2016) à la même période de mai mais 
au-dessus de ceux de 2016. La tendance à la hausse du prix du mil observée en janvier 2017 s’est poursuivie en mai. 
Aussi, la tendance à la hausse du prix du sorgho observée depuis décembre 2016 s’est poursuivie en mai 2017 de 
façon régulière sur la période de janvier à mai 2017. Alors, on pourrait dire que les prix observent une tendance 
normale au regard des tendances historiques observées dans la province. 

Figure 2 : Evolution du prix du mil dans la Gnagna Figure 3 : Evolution du prix du sorgho dans la Gnagna 

  
Source: DPAAH, Gnagna 

Dans la province de la Tapoa 

Le prix moyen du kg au cours du mois de mai 2017 sur les principaux marchés de la province est de 156 FCFA pour 
le sorgho, 176 FCFA pour le maïs, 468 FCFA pour le sésame et 204 FCFA pour l’arachide. Par rapport au mois d’avril 
2017, les prix des principales céréales (sorgho et maïs) ont observé une hausse de 4% pour le sorgho et une stabilité 
pour le maïs. Les hausses observées sont atténuées par l’existence des boutiques témoins de la SONAGESS qui ont 
entrainé une légère augmentation de l’offre céréalière dans la province. Les ménages y vont massivement pour 
s’approvisionner en alimentation. Actuellement, ces boutiques sont les bienvenues pour l’accès à l’alimentation aux 
ménages Pauvres et Très Pauvres de la province de la Tapoa. L’analyse spatiale des marchés montre que le marché 
de Namounou constitue le marché le plus cher de la province pour le sorgho (175 FCFA/kg) et Botou, le marché le 
plus cher pour le maïs (335 FCFA/kg). L’arachide est plus chère aussi à Botou (300 FCFA/kg) et le sésame plus cher 
à Tambaga (700 FCFA/kg). Au niveau des cultures de rente, les prix du sésame connaissent une baisse de 3% et 
ceux de l’arachide connaissent une stabilité par rapport au mois d’avril 2017. 

Comparé à l’année passée et à la même période de mai, les prix du sorgho et du maïs connaissent des baisses de 
23% et de 11% respectivement. Aussi, le prix du sésame connait une hausse de 4% alors que celui de l’arachide une 
forte baisse de 31%. Comparé à la moyenne des cinq dernières années, on enregistre une baisse de 14% pour le 
sorgho et une hausse de 5% pour le maïs. 

Tableau 2 : Prix au détail des principales céréales et des cultures de rente de la Tapoa 

Produits Moy. 5ans Mai-16 Avril-17 Mai -17 
Var 

mensuelle 
Var an. Var 5ans 

Sorgho 180 203 149 156 4% -23% -14% 
Maïs 168 198 174 176 1% -11% 5% 
Sésame  nd 450 481 468 -3% 4%  nd 
Arachide  nd 295 206 204 -1% -31%  nd 

Source: DPAAH, Tapoa 

Les courbes d’évolution des prix des principales céréales (maïs et sorgho) dans la Tapoa indiquent une hausse du prix 
du sorgho et du maïs en mai. Les prix du maïs et du sorgho sont inférieurs à ceux de l’année passée. Par ailleurs, le 
prix du maïs est au-dessus du niveau du prix des cinq dernières années. Mais, pour le sorgho, les prix de mai sont en 
dessous de ceux des cinq dernières années à la même période. La tendance à la hausse des prix du sorgho et du maïs 
observée respectivement en décembre et en novembre s’est poursuivie au cours du mois de mai 2017. 
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Figure 4 : Evolution du prix du sorgho dans la Tapoa Figure 5 : Evolution du prix du maïs dans la Tapoa 

  
Source: DPAAH, Tapon 
 

Dans la province du Gourma 
Globalement, le prix moyen du kg au cours du mois de mai 2017 sur les principaux marchés de la province est de 
145 FCFA pour le sorgho, 148 FCFA pour le maïs, 445 FCFA pour le sésame et 369 FCFA pour l’arachide. 
Par rapport au mois d’avril 2017, les prix du sorgho observent une stabilité et ceux du maïs une hausse de 3%. Le 
marché le plus cher de la province est celui de Diapangou pour le sorgho (200 FCFA/kg) et le maïs (200 FCFA/kg). 
Dans l’ensemble, les prix sont jugés abordables et demeurent accessibles pour la majorité des ménages 
comparativement à la même période de l’année passée. Pour certaines cultures de rente comme le sésame et 
l’arachide, il est observé respectivement une légère baisse de 3% et une stabilité. 
Comparativement à la même période de l’année passée, les prix des principales céréales connaissent des baisses de 
12% pour le sorgho et 9% pour le maïs. Au niveau des principales cultures de rente, on note une légère hausse de 
3% pour le sésame et une légère baisse de 2% pour l’arachide. Comparé à la moyenne des cinq dernières années, on 
enregistre des baisses de 10% et 3% respectivement sur les prix du sorgho  etdu maïs. 

Tableau 3 : Prix au détail des principales céréales et des cultures de rente dans le Gourma 

Produits Moy.5ans Mai-16 Avril-17 Mai-17 Var mensuelle Var an. Var 5ans 

Sorgho 161  164 144 145 1% -12% -10% 
Maïs 157  168 148 153 3% -9% -3% 
Sésame  nd 430 458 445 -3% 3% nd 

Arachide  nd 378 366 369 1% -2% nd 

Source: DPAAH, Gourma 

La tendance de l’évolution des prix des principales céréales montrent des niveaux de prix du sorgho et du maïs qui 
sont inférieurs à celui de la moyenne des cinq dernières années (2012-2016) et à celui de 2016 à la même période 
de mai. Ainsi, les principales céréales sont moins chères comparativement à l’année passée et à la moyenne des cinq 
dernières années à la même période de mai. La tendance à la hausse des prix observée depuis novembre 2016 s’est 
poursuivie de façon continue jusqu’en mai 2017. 

Figure 6 : Evolution du prix du sorgho dans le Gourma Figure 7 : Evolution du prix du maïs dans le Gourma 

  
Source: DPAAH, Gourma 
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Dans la province de la Kompienga 

Globalement, le prix moyen du kg au cours du mois de mai dans les principaux marchés de la province est de 187 
FCFA pour le mil, 136 FCFA pour le maïs, 403 FCFA pour le sésame et 214 FCFA pour le soja. Par rapport au mois 
d’avril 2017, les prix observent une hausse de 3% pour le mil et une baisse de 7% pour le maïs. La hausse du prix du 
mil pourrait s’expliquer en partie par le fait que le marché de Madjoari qui était la principale source 
d’approvisionnement en mil est devenu inaccessible pour les camions transporteurs et les prix pourraient connaitre 
davantage une hausse au cours des mois à venir dans la province. L’analyse spatiale des prix par marché montre que 
le marché de Kompienga est le plus cher de la province avec 217 FCFA/Kg pour le mil et 155 FCFA/Kg pour le maïs. 
Comparés à l’année passée et à la même période de mai, les prix connaissent une stabilité pour le mil et le maïs mais 
des baisses des 13% pour le sésame et le soja. 

Tableau 4 : Prix au détail des principales céréales et des cultures de rente dans la Kompienga 

Produits  Moy. 5ans Mai-16 Avril-17 Mai -17 Var mensuelle Var an. Var 5ans 

Mil 177 185 181 187 3% 1% 6% 
Maïs 135 135 146 136 -7% 1% 1% 
Sésame nd 465 430 403 -6% -13% nd 
Soja nd 247 244 214 -12% -13% nd 

Source: DPAAH, Kompienga 

La tendance de l’évolution des prix des principales céréales montre des niveaux de prix du mil en hausse et celui du 
maïs en baisse comparativement à avril 2017. Les prix du mil se situent au-dessus de ceux de 2016, mais en dessous 
de ceux de 2015. Pour les prix du maïs, ils sont situés en dessous de ceux de 2016 et de 2015. 

Figure 8 : Evolution du prix du mil dans la Kompienga Figure 9 : Evolution du prix du maïs dans la Kompienga 

  
Source: DPAAH, Kompienga 

 SITUATION DES TERMES DE L’ECHANGE 

L’analyse des termes de l’échange concerne seulement les provinces de la Gnagna, la Tapoa et de la Kompienga 
au regard de la disponibilité des données. 

Dans la province de la Gnagna 
L’analyse des termes de l’échange (TdE) montre qu’avec la vente d’un bouc, un éleveur peut obtenir en moyenne 
110 kg de mil ou 120 kg de sorgho. Avec la chèvre, il peut obtenir en moyenne 80 kg de mil ou 90 kg de sorgho. 

Par rapport au mois d’avril 2017, les TdE bouc/céréales sont en hausse de l’ordre de 3 à 8% et sont favorables aux 
éleveurs. Par contre, on note une baisse de 9 à 12% des TdE chèvres/céréales (mil et sorgho). Comparativement 
au même mois de l’année passée, les TdE sont en baisse de l’ordre de 8% à 24% et sont en défaveurs des 
éleveurs et s’explique par la baisse du prix du bouc (-4%) et de la chèvre (-20%) et la hausse du prix du mil (5%) et 
du sorgho (5%). 

Tableau 5 : Situation des termes de l’échange dans la province de la Gnagna 

TdE Mai-16 Avril-17 Mai-17 Var. mensuelle Var. annuelle 

TdE Bouc/mil 1,2 1,1 1,1 8% -9% 
TdE Bouc/sorgho 1,3 1,2 1,2 3% -8% 
TdE Chèvre/mil 1,1 0,9 0,8 -9% -24% 
TdE Chèvre/sorgho 1,1 1,0 0,9 -12% -24% 
Source : DPAAH et DPRAH de la Gnagna 

Dans la province de la Tapoa 
L’analyse des termes de l’échange (TdE) montre qu’avec la vente d’un bouc, un éleveur peut obtenir en moyenne 
121 kg de mil ou 144 kg de sorgho ou 127 kg de maïs. Avec la chèvre, il peut obtenir en moyenne 112 kg de mil ou 
133 kg de sorgho ou 117 kg de maïs. 
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Par rapport au mois d’avril 2017, les TdE sont en hausse de 2 à 5% sauf les TdE bouc/mil,  TdE bouc/sorgho, TdE 
chèvre/mil qui connaissent une stabilité. Comparativement au même mois de l’année passée, les TdE sont tous en 
hausse de l’ordre de 12 à 32% excepté les TdE bouc/mil et TdE chèvre/mil qui connaissent des baisses 
respectives de 8% et de 6%. 

Tableau 6 : Situation des termes de l’échange dans la province de la Gnagna 

TdE Mai-16 Avril-17 Mai-17 Var. mensuelle Var. annuelle 

TdE Bouc/mil 1,31 1,23 1,21 -1% -8% 
TdE Bouc/sorgho 1,11 1,45 1,44 0% 30% 
TdE Bouc/maïs 1,14 1,24 1,27 3% 12% 
TdE chèvre/mil 1,19 1,10 1,12 1% -6% 
TdE chèvre/sorgho 1,01 1,30 1,33 2% 32% 
TdE Chèvre/maïs 1,03 1,12 1,17 5% 14% 
Source : DPAAH et DPRAH de la Gnagna 

Dans la province de la Kompienga 

L’analyse des termes de l’échange (TdE) montre qu’avec la vente d’un bouc, un éleveur peut acquérir en moyenne 
120 kg de mil ou 160 kg de sorgho. Avec la vente d’une chèvre, il achète en moyenne 90 kg de mil ou 130 kg de 
sorgho. L’analyse du tableau ci-dessous indique des baisses des termes de l’échange de l’ordre de 14 à 23% 
comparativement au mois d’avril 2017. Cela s’explique par la baisse des prix du bétail de 13 à 20% et des céréales 
dans la province. 

Tableau 7 : Situation des termes de l’échange dans la province de la Kompienga 

TdE Mars-17 Avril-17 Mai-17 Var. mensuelle 

TdE Bouc/mil 1,2 1,4 1,2 -16% 
TdE Bouc/sorgho 1,5 1,7 1,6 -6% 
TdE Chèvre/mil 1,1 1,2 0,9 -23% 
TdE Chèvre/sorgho 1,3 1,5 1,3 -14% 

Source : DPAAH et DPRAH de la Kompienga 

 

CONCLUSION 

Globalement, la situation alimentaire des ménages semble être satisfaisante dans la région mais elle reste précaire 
dans la Gnagna, la Kompienga et le Gourma au regard du fait que le stock de céréales disponible dans les ménages 
dans la Gnagna est jugé passable dans la majorité des communes. Dans la Kompienga, le niveau des stocks 
alimentaires a fortement baissé au niveau des ménages pauvres et très pauvres qui envisagent déjà la vente de bétail 
pour l’achat des céréales avant la forte flambée des prix. La Tapoa aussi connait  une forte baisse des stocks 
paysans. Par ailleurs, l’approvisionnement des marchés est jugé bon dans les provinces et est majoritairement assuré 
par les commerçants au regard de la baisse des stocks paysans. Dans le Gourma la durée du stock est de 2 mois et 
plus de 40% des ménages de la province dépendent fortement des marchés. 

 


